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« Biologie lacanienne » 

En 1999 Jacques-Alain Miller a donné une série de cours publiés sous le titre 
«Biologie lacanienne » . C'est ce titre que nous reprenons pour orienter le travail de 1

la Section clinique de Bruxelles cette année 2015-2016. 

Le cycle de l'an passé, « Corps parlant », marquait notre volonté de nous inscrire 
dans le fil de la préparation du prochain Congrès de l'AMP en 2016 « L'inconscient 
et le corps parlant ».  Nous poursuivrons en ce sens cette année. 2

C'est en effet de l'inconscient et du corps que traite Jacques-Alain Miller dans cette 
série de cours : la vie comme condition de jouissance, l'avènement de la 
signification, le symptôme comme événement de corps. Nous nous proposons ainsi 
de le relire en allant aux textes de Freud et de Lacan qu'il y commente. 

Le thème des conférences du Champ freudien complétera ce fil en abordant une 
autre partie de ce même cours de Jacques-Alain Miller en 1999, cette fois sur les 
paradigmes de la jouissance. 

Il n’y aura pas cette année de brochure papier mais elle sera très bientôt accessible 
sous forme électronique sur le site de la Section clinique. 

Alexandre Stevens

 Miller J.-A., Biologie lacanienne et évènement de corps, La Cause freudienne n°44, pp. 5 à 45 1

 Miller J.-A., L’inconscient et le corps parlant, conférence inédite prononcée en clôture du IXe Congrès de l’AMP à Paris 2

le 17 avril 2014 
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LES CONFÉRENCES DU CHAMP FREUDIEN 
Quatre samedis après-midi de 15 h à 17 h, en collaboration avec l’ACF-Belgique  

Les conférences ont lieu à la Maison des Associations Internationales - rue Washington, 40  
- 1050 Bruxelles - excepté la dernière, du 21 mai, dont le lieu sera communiqué ultérieurement 

« Les paradigmes de la jouissance » 
Cette année les conférences prennent pour thème les six paradigmes de la jouissance que 
Jacques-Alain Miller a développé dans son cours de 1999 à partir du mouvement qui anime 
l’enseignement de Lacan.  C’est dans cette même année de cours qu’il a élaboré la « Biologie 3

lacanienne » qui fait notre titre pour la Section clinique. 

Ces conférences donneront à chaque fois l’occasion d’un large débat entre le conférencier, un 
enseignant et deux participants de l’Atelier de Psychanalyse Appliquée, mais aussi avec la salle. 

17 octobre 2015 
Paradigmes 1 et 2 : 

L’imaginarisation de la jouissance 
La signifiantisation de la jouissance 

Marie-Hélène Brousse 

9 janvier 2016 
Paradigmes 3 et 4 : 

La jouissance impossible 
La jouissance normale 
Philippe De Georges 

19 mars 2016 
Paradigme 5 : 

La jouissance discursive 
Pierre Naveau 

21 mai 2016 
Paradigme 6 : 

Le non-rapport 
Daniel Roy 

 Jacques-Alain Miller, Les six paradigmes de la jouissance, La Cause freudienne n°43, pp. 4 à 21 3
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BRUXELLES 
CYCLE D’INTRODUCTION À LA LECTURE DU SÉMINAIRE DE LACAN 

Sept samedis matins (17 oct., 21 nov., 12 déc. 2015, 9 janv., 5 mars, 16 avr., 21 mai 2016) 
Les 17 oct. 2015 et 9 janv. 2016 à la Maison des Associations Internationales - rue 
Washington, 40 - 1050 Bruxelles
Les autres dates au local de l’ACF, Rue Defacqz, 16 à 1000 Bruxelles 

9h-10h30 : Gil Caroz et Yves Vanderveken
Symptômes du corps parlant 

Qu'est-ce qui fait que notre corps, assemblage d'éléments épars, tient ensemble 
comme une unité composée d'organes qui ont des fonctions précises? Ceci n'est 
pas une évidence qui est là d'emblée. On sait d'ailleurs que pour certaines 
structures psychiques, le coordination entre les membres du corps n'est pas 
facilement acquise. Lacan parle de la difficulté du schizophrène à "donner fonction 
à l'organe" sans le recours d'un discours établi. Par ailleurs, il y a toujours un point 
de fuite, une jouissance opaque, "qu'il ne faut pas", dont on ne sait quelle place lui 
donner autre que celle du "symptôme". Le séminaire XXIII de Lacan sur  Le 
sinthome, séminaire des noeuds, est une référence clé pour saisir ce qui noue les 
éléments du corps, corps qui, selon l'expression de Lacan, ne cesse de "foutre le 
camp". Par ailleurs, dans son article L'inconscient et le corps parlant, Jacques-Alain 
Miller s'inspire de ce séminaire pour mettre en tension la jouissance opaque du 
sinthome, qui se présente comme événement de corps, et la jouissance de la 
parole, en tant qu'elle s'articule à l'image du corps, qu'on appelle l'escabeau. Il 
indique qu'il y des sujets comme Joyce qui arrivent à faire de leur sinthome un 
escabeau. Ce nouage particulier n'est pas donné à tout le monde. 
C'est à partir de cet angle, l'angle du corps, que nous lirons le séminaire Le 
sinthome lors de l'année académique 2015-2016, ayant à l'horizon le prochain 
congrès de l'Association Mondiale de Psychanalyse. 

10h30-12h : Alexandre Stevens, Bruno de Halleux et Monique Kusnierek
Symptôme et évènement de corps 

D’un côté le symptôme est avènement de signification : c’est le symptôme comme 
formation de l’inconscient. Mais de l’autre il est trace laissée sur le corps par des 
évènements de discours : c’est le symptôme comme évènement de corps.

Nous suivrons pour développer cette articulation le texte des cours publiés de 
Jacques-Alain Miller sur la «  Biologie lacanienne  » et ses références dans 
l’enseignement de Lacan, en particulier le Séminaire XX, Encore.
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Sept lundis, (19 oct., 16 nov., 7 déc. 2015, 11 janv., 14 mars, 11 avril, 9 mai 2016) 

Local de l’ACF, Rue Defacqz, 16 à 1000 Bruxelles 
19h-20h30 Cours : Philippe Bouillot et Jean-Marc Josson 

Le corps, les affects et l'expérience analytique 
L'affect, défini par Lacan dans son dernier enseignement comme l'effet pathogène 
que produit le signifiant sur le corps, peut-il être désamorcé, et transformé, par 
l'analyse ?
Pour répondre à cette question, nous consacrerons une partie du cours de cette 
année à l'étude du concept d'affect dans l'œuvre de Freud et l'enseignement de 
Lacan, à partir des indications précieuses de Jacques-Alain Miller.
Nous viserons à interroger les conditions de ce désamorçage et de cette 
transformation dans le cadre de ce que celui-ci appelle la "corporisation" du 
signifiant. La signifiantisation du corps est cette opération que le premier 
enseignement de Lacan nous a appris à repérer. Une seconde perspective s'ouvre 
dans laquelle il s'agit de "corporiser la dialectique du sujet et de l'Autre" . Nous 4

tenterons d'explorer les conséquences d'une telle perspective sur la direction de la 
cure.

 J.-A. Miller, "Biologie lacanienne et événement de corps", La Cause freudienne, 44, p. 59.4
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BRUXELLES, MODULE A 

Sept lundis, (19 oct., 16 nov., 7 déc. 2015, 11 janv., 14 mars, 11 avril, 9 mai 2016) 

Rue du Méridien, 68 à 1210 Bruxelles 
12h15-14h Entretien clinique : Alfredo Zenoni, Yves Depelsenaire et Nadine Page 

Histoire ou structure : place du symptôme et fonction de l’hospitalisation 
L’entretien avec un patient hospitalisé vise à repérer la position subjective de celui-ci 
au travers des moments cruciaux et des impasses de sa destinée. Selon ce qui se 
présente dans la particularité de chaque histoire, on interrogera non seulement la 
place du symptôme dans la structure, mais aussi la fonction de l’hospitalisation et 
ses conséquences.

Local de l’ACF, Rue Defacqz, 16 à 1000 Bruxelles 
19h-20h30 Cours : Philippe Bouillot et Jean-Marc Josson 

Le corps, les affects et l'expérience analytique 
L'affect, défini par Lacan dans son dernier enseignement comme l'effet pathogène 
que produit le signifiant sur le corps, peut-il être désamorcé, et transformé, par 
l'analyse ?
Pour répondre à cette question, nous consacrerons une partie du cours de cette 
année à l'étude du concept d'affect dans l'œuvre de Freud et l'enseignement de 
Lacan, à partir des indications précieuses de Jacques-Alain Miller.
Nous viserons à interroger les conditions de ce désamorçage et de cette 
transformation dans le cadre de ce que celui-ci appelle la "corporisation" du 
signifiant. La signifiantisation du corps est cette opération que le premier 
enseignement de Lacan nous a appris à repérer. Une seconde perspective s'ouvre 
dans laquelle il s'agit de "corporiser la dialectique du sujet et de l'Autre" . Nous 5

tenterons d'explorer les conséquences d'une telle perspective sur la direction de la 
cure.

20h30-22h Séminaire pratique : Marie-Françoise De Munck, Philippe Bouillot et 
Jean- Marc Josson 

Le séminaire pratique est l'occasion pour les participants de se mettre au travail de 
la construction d'un cas, qu'il soit issu d'une pratique privée, institutionnelle ou de la 
littérature. Dans cette construction,  quels sont les éléments à épingler ? Il ne suffit 
pas de parler des "troubles" du comportement, mais il s'git d'articuler la logique 
d'une position subjective. Les éléments à pendre en considération se distribueront 
dans le rapport que le sujet instaure aux autres, à la loi, à son corps, à ses objets 
pulsionnels, au langage. Nous vous invitons à développer une clinique des "petits 
détails". 
A travers ce repérage se tisse ce qui fait la singularité du cas. Si les données 
récoltées le permettent, nous tenterons aussi de saisir en quoi cette singularité peut 
être réponse à ce qui pourra apparaître comme un traumatisme initial. 
Afin que le séminaire soit productif, nous vous encourageons à formuler vos 
questions sur l'articulation entre votre pratique et l'éclairage que peut y apporter la 
psychanalyse. 

 J.-A. Miller, "Biologie lacanienne et événement de corps", La Cause freudienne, 44, p. 59.5
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BRUXELLES, MODULE B 

Sept lundis (26 oct., 23 nov., 14 déc. 2015, 18 janv., 21 mars, 18 avril, 23 mai 2016) Rue 
du Méridien, 68 à 1210 Bruxelles 

12h15-14h Entretien clinique : Philippe Bouillot, Gil Caroz et Anne Lysy
Faire cas de l’insolite 

«Votre travail comme clinicien n’est pas de comprendre ce qu’il dit (le patient). De 
telle manière, vous ne participez pas à son délire. Votre travail est de saisir sa 
manière particulière, insolite, de donner du sens aux choses, de redonner toujours 
le même sens aux choses, de donner sens à la répétition dans sa vie.»6

Nous accorderons une attention plus particulière à cette «manière insolite» qu’a le 
sujet de traiter la rencontre avec le réel quand la puissance organisatrice du 
symbolique ou les solutions «ready-made» fournies par le discours courant l’ont 
laissé en plan. En cette matière, l’entretien unique et imprévisible avec un patient 
prêt à en témoigner peut être une leçon pour lui-même et par là même pour ceux 
qui l’écoutent.

Sept samedis (17 oct., 21 nov., 12 déc. 2015, 9 janv., 5 mars, 16 avr., 21 mai 2016) 
Les 17 oct. 2015 et 9 janv. 2016 à la Maison des Associations Internationales - rue 
Washington, 40 - 1050 Bruxelles
Les autres dates au local de l’ACF, Rue Defacqz, 16 à 1000 Bruxelles

10h30-12h Cours : Alexandre Stevens, Bruno de Halleux et Monique Kusnierek
Symptôme et évènement de corps 

D’un côté le symptôme est avènement de signification : c’est le symptôme comme 
formation de l’inconscient. Mais de l’autre il est trace laissée sur le corps par des 
évènements de discours : c’est le symptôme comme évènement de corps.
Nous suivrons pour développer cette articulation le texte des cours publiés de 
Jacques-Alain Miller sur la «  Biologie lacanienne  » et ses références dans 
l’enseignement de Lacan, en particulier le Séminaire XX, Encore.

12h-13h30 Séminaire pratique : Alexandre Stevens et Gil Caroz
La singularité du cas 

Au cours de ce séminaire les participants seront amenés à présenter des cas de 
leur pratique clinique en institution. Dans les institutions de soins, d’hébergement 
ou de consultations une pratique de la psychanalyse appliquée est possible et doit 
donc être soutenue.
Le cas clinique sera déployé avec toutes ses inventions symptomatiques afin d’en 
retirer ce qui donne point d’appui au sujet lorsqu’il rencontre un réel. On 
s’intéressera également au maniement opéré par le praticien pour vérifier que cela 
n’empêche pas le sujet de déployer ses solutions, voire à l’acte qui peut l’y aider.

 Miller J.-A., «Effet de retour sur la psychose ordinaire », Quarto, 94-95, janvier 2009, p. 446

�6



Section Clinique de Bruxelles - Programme 2015-2016

ANTENNE CLINIQUE DE MONS 

Sept mercredis (21 oct., 18 nov., 9 déc. 2015, 13 janv., 16 mars, 13 avril, 11 mai 2016) 
Ateliers de la Fucam, Rue des Sœurs noires, 2 à 7000 Mons 
19h-20h30 : Cours : Philippe Hellebois et Dominique Holvoet ; invitée : Virginie 
Leblanc

L’érotisme féminin 
Que n’a-t-on dit sur les femmes et leur jouissance ! Tout et son contraire, ce qui 
inspira à Lacan un mot d’esprit fameux : on la dit-femme, on la diffame. Qu’elles 
soient l’avenir de l’homme ou son tombeau, sainte, sorcière, putain, mère, fille, 
épouse ..., leur sexualité n’a cessé et ne cesse de faire énigme, y compris à elles-
mêmes. La psychanalyse a fait du mystère de la féminité son réel parce qu’il 
concerne l’être parlant en tant que tel. Les hommes, les femmes, les enfants, quels 
que soient leurs problèmes, s’y affrontent. On pourrait même dire que leurs divers 
symptômes constituent souvent, sinon toujours, une réponse au problème que ce 
mystère leur pose. Cette réponse ne leur suffisant pas, la psychanalyse entre en 
scène …

20h30-22h : Elucidation des pratiques : Philippe Hellebois, Dominique Holvoet et 
Jean- François Lebrun 

Il ne peut y avoir de diplôme de psychanalystes pour des raisons qui tiennent à 
l'essence de la psychanalyse. Cette absence de garantie rend d'autant plus exigible 
le contrôle de la pratique tout comme la construction des cas et leur exposition à 
des pairs.
C'est la fonction de l'élucidation des pratiques de thérapie d'autoriser l'exposition de 
cas dans le but de s'enseigner de la particularité de chacun, mais aussi de dégager 
les axes essentiels d'une pratique : la place accordée à l'anamnèse et à sa 
construction par le patient, la fonction du transfert et son usage, la visée du travail 
qui ne peut être uniquement thérapeutique s'il s'autorise de l'orientation 
psychanalytique.
Les participants souhaitant présenter leur pratique prépareront une intervention sur 
base d'un cas clinique détaillé avec anamnèse succincte mais rigoureuse, détails 
de l'évolution du cas et place de l'intervenant dans le transfert.

Huit vendredis (16 oct., 20 nov., 11 déc. 2015, 22 janv., 26 févr., 18 mars, 22 avril, 27 mai 
2016) 
Hôpital Les Marronniers, rue Dispars, 94 à 7500 Tournai 
9h30-11h30 : Entretien clinique à l’hôpital : Philippe Hellebois, Dominique 
Holvoet et Véronique Mariage 

La psychanalyse propose deux modes d’abord différents de ce que l’on appelle un 
cas clinique. L'un est l'exposition par le clinicien de sa pratique, dans laquelle le 
patient comme l’analyste sont impliqués. L'autre est l'explicitation par le patient lui-
même de son propre cas. L’entretien avec un patient hospitalisé reprend cette 
double modalité. À partir de la conversation avec un analyste, il peut saisir ce qui a 
fait rupture dans sa vie, et réfléchir à la meilleure façon d’y répondre. Ensuite, après 
le départ du patient, en faisant retour sur ce discours dans le cadre d’une réflexion 
collective, nous pouvons dégager la logique du cas et les perspectives de 
traitement. 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ANTENNE CLINIQUE DE NAMUR 

Huit mardis (20 oct., 24 nov., 8 déc. 2015, 19 janv.,16 févr., 15 mars, 12 avr., 17 mai 2016) 
Boulevard du Nord, 4 à Namur 
19h-20h30 Séminaire pratique : Monique Verhelle-Stasse et Monique 
Vlassembrouck 

Lors de ce séminaire les participants seront amenés à présenter un cas de leur 
pratique qu’elle soit privée ou institutionnelle.Il s’agira de construire le cas en 
tentant d’y repérer la position subjective et d’en dégager la logique.Nous prendrons 
en compte le rapport du sujet à son monde ainsi que ses inventions. Nous 
envisagerons les éléments du transfert et son maniement afin d’aider le sujet à 
élaborer ses solutions.Nous porterons une attention particulière à la question du 
corps en tant qu’il est affecté par le langage et au symptôme comme événement de 
corps.

20h45-22h15 Cours : Katty Langelez et Philippe Stasse
Le corps parlant 

Nous aborderons cette année le mystère du corps parlant, soit l’union de la parole 
et du corps, et de ces deux jouissances : celle du corps et celle de la parole, deux 
faces de la jouissance. A partir du Séminaire Encore, Jacques Lacan substitue le 
terme de parlêtre à celui de sujet de l’inconscient. Nous en examinerons les 
raisons. 
Nous poursuivrons aussi avec la série de cours donnés par Jacques-Alain Miller en 
1999 et publiés sous le titre «  Biologie lacanienne  » . Ce qui nous permettra 7

d’aborder les rapports de l’inconscient et du corps, le corps et la vie, le signifiant et 
la jouissance, la corporisation de la dialectique du sujet et de l’Autre.

Huit vendredis (23 oct., 20 nov., 11 déc. 2015, 15 janv., 19 févr., 11 mars, 15 avril, 13 mai 
2016) 
Hôpital neuro-psychiatrique St Martin, 84, rue Saint-Hubert à Namur – Dave 
12h30-14h15 
Entretien clinique : Christine Le Boulengé, Katty Langelez et Philippe Stasse

Le corps dans la psychose 
Le corps est «  corps parlant  », certes, porteur d’un message à l’insu du sujet, 
comme Freud l’a mis en valeur. Mais en-deçà et avant tout, il est « corps parlé », 
frappé par le signifiant, lequel ne délivre aucun message au sujet mais le marque 
d’une jouissance insensée. 
C’est ce que masque la notion de « corps parlant », création secondaire  destinée à 
s’approprier le signifiant de l’Autre, et c’est ce que dénude le déclenchement de la 
psychose avec son inconscient à ciel ouvert. 
Dans la rencontre avec le malade en hôpital, nous serons attentifs à la relation du 
sujet psychotique avec son corps, corps sous influence, et aux phénomènes de 
corps repérables dans ses paroles. Nous porterons notre question cette année sur 
« mais qui parle ? », et dès lors, comment tempérer la parole de l’Autre ?

 Miller Jacques – Alain, « Biologie lacanienne », La Cause freudienne, n° 44, Février 2000. 7
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ANTENNE CLINIQUE DE LIÈGE 

Sept vendredis (23 oct., 20 nov., 11 déc. 2015, 15 janv., 11 mars, 15 avril, 13 mai 2016) 
Clinique Saint-Vincent, Polyclinelle, rue François Lefèbvre 213, à 4000 Rocourt 

12h30-14h15 Entretien clinique : Joëlle Hallet et Daniel Pasqualin 
Comment habitons-nous notre corps et les paroles dites, pensées ou rêvées ?
Comment les mots affectent-ils notre corps ? Et à l’inverse, comment notre corps 
affecte-t-il notre mode de vie ? 
L’un ne cesse de ressasser une parole entendue ou pas dite quand il l’attendait ou 
qu’il aurait dû la dire. L’autre commence un régime draconien après une réflexion 
sur son corps ou mange au contraire tant et plus depuis qu’il doit maigrir. Celui-là 
cauchemarde depuis un événement traumatique quand celle-là pleure ou tempête 
depuis toujours. L’un et l’autre perdent parfois le goût de vivre et de désirer, le corps 
vidé de toute énergie… Bref, autant de façons différentes d’être affecté en son 
corps que d’êtres humains parlants.
Nous inviterons donc le sujet hospitalisé à nous enseigner quant à la rencontre 
entre son corps et les mots, ou le manque de mots, et à témoigner de la place que 
prend le séjour hospitalier dans sa vie actuelle.

20h-21h30 Cours : Patricia Bosquin-Caroz, Joëlle Hallet et Daniel Pasqualin.
Evènements de corps 

Nous poursuivons cette année notre étude de l’inconscient et du corps parlant, qui 
est le thème du prochain Congrès de l’AMP en 2016. Pour ce faire, nous nous 
orienterons à partir du cours de Jacques-Alain Miller de 1999 : «  Biologie 
lacanienne et événement de corps   ».8

J.-A. Miller y dégage deux rapports différents du corps avec le signifiant. Un 
premier axe qui est « élévation signifiante », qu’il nommera « signifiantisation » , et 
un second, déduit du dernier enseignement de Lacan, qu’il appelle 
« corporisation ». Ces deux structures différentes, du rapport corps-signifiant, vont 
nous permettre d’étudier et de comparer aussi bien les phénomènes de corps 
névrotiques que psychotiques. Au niveau du symptôme névrotique, J.-A. Miller 
déplie une référence de Freud de 1910 sur « Le trouble psychogène de la vision 
dans la conception psychanalytique   » : il s’agit d’un exemple de cécité hystérique 9

partielle sans aucun fondement organique. 
Lacan a «  logifié la structure du passage au signifiant  […] conçue comme une 
élévation  », une sublimation, une annulation de la chose «  pour que s’opère la 
signifiantisation ». 

1. J.-A. Miller, « Biologie lacanienne et événement de corps », La Cause freudienne, no 44, février 2000, p. 7-59.

. S. Freud, « Le trouble psychogène de la vision dans la conception psychanalytique », Névrose, psychose et perversion, Paris, PUF, 9

coll. Bibl. de psychanalyse, p. 167-173.
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Mais il y a une autre structure que la signifiantisation. Ici il s’agit plutôt du signifiant 
qui rentre dans le corps. Corporisation qui est au contraire «  le signifiant saisi 
comme affectant le corps  », découpant ce dernier, jusqu’à en faire sourdre la 
jouissance en isolant le plus-de-jouir. L’étude du cas Schreber « nous démontre un 
Autre qui n’existe pas comme tout-savoir, mais [qui a toutefois] un corps, un corps 
qui veut jouir et qui a besoin de Schreber » pour cela. Nous aurons l’occasion de 
revenir au témoignage de Schreber  sous ce nouvel angle.

21h30-22h30 Séminaire pratique : Patricia Bosquin-Caroz et Daniel Pasqualin
Nous proposons aux participants d’écrire un cas qu’ils présentent, à partir de leur 
pratique en institution. Cette écriture est une réduction qui vise à attraper un point 
essentiel qui est le rapport singulier de ce sujet avec sa jouissance. Il nous faut 
donc en passer par les signifiants du sujet pour pouvoir construire le cas, mesurer 
comment l’intervenant peut y prendre place et les effets de son dire sur le 
déroulement du travail. Quelle construction inédite peut en découler pour le sujet 
qui lui permette une nouvelle inscription dans le lien social ?  
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INSCRIPTION 
Nom : ……………………………………….Prénom : ....................................................

Adresse : 
…………………………………………………………………………………………………

Code Postal : ...............Localité : ................................Téléphone : …………………

E-mail : ………………………………………………………………………………………

O Réinscription à un module complet ou une Antenne 300 € 
y compris les Conférences du Champ freudien et les cours d’Introduction  
(Possible seulement pour ceux qui ont déjà eu une inscription à un module 
complet) 

Choix du module ou de l’Antenne : ......................... 
(Pour Bruxelles les choix seront respectés en fonction de l’ordre d’arrivée du 
paiement des inscriptions)

 

O Inscription au Cycle d’introduction à Bruxelles 190 € 
et aux Conférences du Champ freudien 

O Demande de première inscription à un module complet. Vous serez 
convoqués pour un entretien d’admission avec un enseignant à partir du 1er 
septembre 
Diplôme : 

Profession : 

Lieu de travail : 

Renvoyez ce formulaire au Secrétariat 
- sous enveloppe au Square Vergote, 51 à 1030 Bruxelles 
- ou par e-mail à infos@champfreudien.be 

Paiement à effectuer sur le compte BE88 0014 0428 2841 de l’Association UFORCA- 
Bruxelles. 
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